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L’École du Louvre
Dans ce lieu prestigieux aétéinauguréenmars dernierun ambitieux projet architectural porté

par ClaireBarbillon, directrice de l’École et rendu possiblegrâceau mécénat d’exception

de Majid Boustany, président de la FrancisBaconMB Art Foundation.Il s’agit du plus important

soutienjamais alloué à un établissementd’enseignementdu ministère de la Culture.

C
e projet architecturalde

prèsde 1 300m2estporté

par l’architecte Heleen

Hart (agenced’architec-
ture HBAAT - Grand Prix

d’Architecture 2021). 11 répond

à des besoins liés à la croissance

mêmede l’Ecole, aux évolutions

pédagogiqueset aux transforma-

tions des pratiques étudiantes. Il

reconfigure l’établissementvia la
réhabilitationet lacréationdenou-

veaux espacesau sein même du
Palaisdu Louvre :

• une bibliothèque rénovée avec

des pratiques de consultation
repensées;

• la création d’un centre de
recherchepour les doctorants de
l’École ;

• le réaménagementde la cafétéria

et des services documentaire et

informatique.

Unmécénatd’exception
C’est en 2016queMajid Boustany
noue un premier partenariatavec
l’École du Louvre, via la création

d’une boursede recherchesur le

peintreFrancisBacon.Poursuivant
sadémarchephilanthropique,Majid
Boustanya souhaitéamplifier son
engagementenfinançant cet ambi-

tieux programme,qui permetd’of-
frir à l’école un atout stratégique
essentiel pour son futur rayonne-

ment nationalet international.À ce

mécénatexceptionnels’ajoutent le
don de deux sculpturesd’Antony
Gormley et le chevaletde Francis
Baconquiprendrontplaceauseinde

la bibliothèqueet de sonvestibule.

Un centrede rechercheà la
pointeet ouvertà l’international
L’École du Louvre estle lieu privi-

légié pour l’enseignementde l’his-
toire de l’art etdesétudesmuséales

à la fois exigeant et innovant. Sa

communautéde près de80 docto-

rants est en plein essoret posede

nouveauxdéfis àl’établissement.Si
l’École bénéficiede locauxexcep-

tionnels, réalisésen 1998 sous la

direction d’Antoine Stincodansle

cadre du projet Grand Louvre, de

nouveauxaménagementsd’enver-
gure étaientd’actualité.C’estfort de
ces constatsquele projet École du

Louvre 2021-2022 s’estconstitué

pourproposeruncomplexed’étude
et de recherche contemporain au

cœurdel’École etdesa pédagogie.

Lesespaces
La bibliothèque

Installéedepuis1972dansFAile de

Flore du palais du Louvre, réamé-

en 1997 lors des travauxdu

Grand Louvre qui relocalisèrent
l’ensemblede l’École dans l’aile de

Flore (architecte: Antoine Stinco),
la bibliothèquedel’École duLouvre

est unebibliothèque d’histoire de

l’art, d’archéologieet de muséolo-

gie. Elle a pourmission,d’unepart,

la constitutiond’un fonds documen-

taire multisupportsdestiné àaccom-

pagner l’enseignement dispensé
à l’École du Louvre, et, d’autre
part, la conservationde collections

patrimoniales spécifiquesà l’éta-
blissement. A ce titre, sonaccèsest
exclusivementréservéaux élèves,
enseignants,chercheursde l’École
et chercheursagréés.

Aujourd’hui, plus de 20 ans après

son réaménagement,à l’écoute des
évolutionset des nouveauxusages

pédagogiqueset sociaux, des
avancéesde la bibliothéconomie

et des technologiesdocumentaires

digitales, sans oublier l’environne-
ment et le réseau desbibliothèques
parisiennes,l’École du Louvre a

L’École du Louvre estle lieu privilégié pour l’enseignementde l’histoire del’art
etdesétudesmuséalesà lafois exigeantet innovant.
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engagéun nécessaireet ambitieux

programmede restructuration et

d’extension de sabibliothèque.

Repensée,la bibliothèque est un

complexe d’étude et de recherche
contemporain au cœurde l’École et

de sa pédagogie.Avec les salles de

cours et les musées,la bibliothèque

est le troisième lieu fondamental

de la vie d’un élève de l’École.
Plus qu’un passageobligé, c’est le

lieu de l’autonomie intellectuelle,

enrichissant l’approche sensible
des œuvres par les lectures et les

recherchesqui permettent de com-

prendre en profondeur ce que l’on
voit. Aujourd’hui, une bibliothèque

n’est plus seulement un endroit où
on lit. Les bibliothèques actuelles,

dans les contextesuniversitaires
internationaux,doivent offrir des

espaces de consultation multimé-

dia, un accès libre aux livres, des

outils de recherchedigitaux dédiés,

la possibilité de travailler à plu-

sieurs, de s’isoler... le tout dansdes

espacesergonomiques, esthétiques

et écoresponsables.

Le projet consiste à optimiser les

espacesde la bibliothèque, d’actua-
liser la politique documentaireet

d’adapter le fonctionnement enlien

avecles pratiquesde demain, pour :

• offrir davantagede places assises

avec des typologies de consultation

variées ;

• revaloriser l’offre numérique tout

en conservant le rapport formateur

au livre ;

• réaménagerl’espacepublic, les

réserveset les bureaux ;

• innover en termes technologiques

(connectique, automates, informa-

tique...) ;

• favoriser le libre accès aux docu-

ments et l’autonomie des lecteurs ;

• répondre aux besoins sociaux et

collaboratifs desétudiants ;

• optimiser lesconditions d’étude ;

• permettre le travail collectif, les
réunions et les formations ;

• améliorer l’accueil et lesconditions

d’étude dans un cadre esthétiqueet

écoresponsable.

Le centrede recherche
Établissement d’enseignement
supérieurdu ministèrede laCulture,

l’École du Louvre participe à

la recherche scientifique dans les

domainesde l'histoire de l’art, l’his-
toire descivilisations, l’archéologie,
l’anthropologie et de la muséologie.

Pourrenforceret coordonner lestra-

vaux de recherchemenésà l’École,
uneéquipedoctoraleréunit membres

permanents, membresassociés,
chercheurs associés,post-docto-

rants, chercheursinvités etélèvesde

troisième cycle de l’École.
Aujourd’hui cettecommunauté,forte

de près de70doctorants,estenplein

essoret undesobjectifsde cettecam-

pagne de travaux était de lui offrir

des conditions de travail adaptéesà

son activité et son développement.

La création du centre de recherche

répondàcetteexigenceetproposeune

structure d’accueil aux chercheurs
nationaux et internationaux invités,

affirmant son identité et offrant une

réelle visibilité à la recherchemenée

à l’École duLouvre.

En effet, la recherche est indisso-

ciable de l’enseignement. Tout éta-

blissement d’enseignementsupé-

rieur les relie, et la conviction de

Claire Barbillon, qui fut longtemps

enseignante-chercheuse,estque l’on
ne donnejamais un meilleur cours

que lorsqu’il est issude la recherche

que l’on conduit parallèlement.

Lesservicesdocumentaire

et informatique

Prolongement de la restructura-

tion des espacesdocumentaires, le

réaménagementdes services docu-

mentaire et informatique est égale-

ment intégré dans le programme,

avecuneréorganisationglobalepour

améliorerles conditionsdetravail du

personnel.

La cafétéria

Pas de vie d’une communauté,
d’élèves, d’auditeurs, d’enseignants
et de chercheurssans rencontres

informelles, et pas de lieu plus
adapté pour cela, qu’une cafétéria.

En complément du réaménagement

de labibliothèque, la cafétéria a été

rénovée,reconfigurée en un « tiers

lieu » deconvivialité et d’échange.

Programme architectural
Réaménagementdel’École
duLouvrepar l’Opérateur
dupatrimoineet desprojets

immobiliersdelaculture (Oppic)

La collaboration entre l’École du

Louvre et l’Oppic ou ses prédé-

cesseurs (EPGL et Emoc) ne s’est
jamais démentie, depuis 2010,
annéede sa création, en 2014 avec

Ceprojet architectural répondàdesbesoinsliésà la croissancemêmede l’École,
aux évolutionspédagogiqueset aux transformationsdespratiquesétudiantes.
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intervenu dans le cadre de ce projet

de réaménagementen qualité de

maître d’ouvrage délégué.

Le programme
Éclatée dans diversesparties du

palais et extemaliséepour certaines

parties jusqu’en 1993, l’École du

Louvre s’estvue attribuer un espace

d’environ 9 000 m2 dans l’aile de

Flore du Palais du Louvre, aména-

gée à partir de 1997par l’architecte
Antoine Stinco et entièrementlivrée

au début de l’année2000.
Certains espacesde l’École du

Louvre nécessitaientd’être réamé-

nagés afin :

• d’adapter le fonctionnement de la

bibliothèque en lien avec les nou-

velles pratiques;

de chercheurs,qu’ils soient perma-

nents ou temporaires ;

• d’améliorer l’installation des ser-

vices informatique et documentaire
de l’École du Louvre ;

• de réaménager la cafétéria et ses

abords immédiats.

À l’issue d’une consultationen pro-

cédure avec négociation, l’équipe
Hart Berteloot Atelier Architecture

Territoire a été choisie début avril

parmi 5 équipespour le réaménage-

ment partiel de l’École du Louvre,

sur unesurfacede 1 300 m2, répartis

sur trois niveaux.

Le projet deréaménagement

En lui restituant l’intégralité de la

galerie, la jauge de la salle de lec-

ture de la bibliothèque a été forte-

ment augmentée,pour passerde
101 places,à 156 placesdont 74col-

lectives pourpermettre un travail en

petits groupes.Les magasinsont été

transforméspour permettre un libre

accès à l’ensembledes livres. La
réorganisationdes espacesa égale-

ment permis la création denouveaux

lieux : unegrandesalledeformation

ainsi qu’un centrederecherche.

Le pôle informatique et documen-

taire, situé à l’entresol, a étéréorga-

nisé dans sa distribution, au regard

de l’évolution des besoins.La café-

téria, constamment saturéependant

les périodesde cours, est étendue

en profitant de l’adjonction d’un
bureau,et propose une nouvelle
esthétiqueen lien avec les interven-

tions de la bibliothèque.

Cette opération a fait l’objet d’un
mécénat de la part de Majid Bous-

tany, qui a également fait un don

de deux sculptures d’Antony Gor-

mley, dont la une mise en scène,

surprenante,est venue apporter une

dimension exceptionnelle à la salle

de lecture.

QuestionsàClaire Barbillon
Claire Barbillon, est une historienne

de l’art française. Spécialiste de la
sculpture de la secondemoitié du

XIXe siècleetd'historiographie, elle
est directrice de l’École du Louvre

depuis décembre2017et lapremière

femme àoccuper ceposte.

Pourquoi degrandstravaux

à l’École du Louvre ?

Si l’École bénéficie de locaux

exceptionnels,réalisésen 1998 sous

la direction d’Antoine Stincodansle

cadre du projet Grand Louvre, pro-

longés en 2017 avec le réaménage-

ment du grand amphithéâtreRohan

(Étienne Dufaÿ), de nouveauxet

impérieux besoins se sont fait sen-

tir. Desbesoins liés à la croissance
même de l’École, aux évolutions
pédagogiques, aux transformations

despratiques étudiantes,au déploie-

ment de la rechercheet au dévelop-

pement continu des technologies

L’École du Louvre, l’école des musées
Établissement d’enseignement
supérieur du ministère de la
Culture, fondé en 1882, l’École
du Louvre est l’école du regard, de

l’œuvre et de l’objet. Elle accueille

chaque annéeplus de 1 800 élèves

de tous horizons et de toutesnatio-

nalités, sélectionnés sur concours,

répartis sur trois cycles universi-

taires (Licence-Master-Doctorat,

avecdeux classespréparatoiresaux

concoursde conservateurset de

restaurateurs)et destinés à devenir

les futurs acteurs desmusées, du
patrimoine etdes mondesde l’art.
Elledispenseun enseignementd’ar-

chéologie, d’histoire de l'art, d’épi-
graphie, d’anthropologie, d’histoire
dessociétéset demuséologie, avec

unespécificité pédagogiqueunique

qui s’appuie sur l’étude directe des

témoignagesmatériels des diffé-

rentes cultures : œuvres,objets,

collections, sites, monuments...

Situéeaucœurdu palais duLouvre,

elle offre égalementdes enseigne-

ments singuliers de travaux diri-

gés, prolongements in situ de ses

cours magistraux,dansles sallesdu

Louvre, mais également dans les

musées et galeries de Paris, d’Ile-
de-France, voire du monde entier

grâce aux nouvelles technologies

numériques.

École professionnelle, elle déploie

une stratégie defilières de masters

à parcours multiples, en écho aux

besoins contemporainsdes musées

et desétablissementspatrimoniaux,

publics et privés, français et inter-

nationaux.

Lieu d’étude ouvert sur le monde,

forte de nombreux partenariats
nationaux et internationaux et

d’une équipe derechercheen plein

essor.l’École est une actrice dyna-

mique de la vie savante et publie

mémoires, manuels, ouvragesspé-

cialisés et une revue de recherche

en ligne.
Enfin, l’École permet à des audi-

trices et auditeurs (près de 12 000

inscrits) d’accéder à certains ensei-

gnements destinés aux élèveset de

suivre des formations spécifiques

enjournée, le soir, l’été, en région,

des cycles découverte, des junior
classespour les plus jeunes et,

depuis 2020, des cours en ligne

pour touset partout.
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numériques dans les domaines de

l’enseignementet de la bibliothéco-

nomie. C’est fort de ces constats

que le projet « Ecole du Louvre
2021-2022» s’est constitué, avec le

réaménagementde la bibliothèque

et des servicesconnexes,lacréation
d’un centre de rechercheet la réno-

vation de la cafétéria.

Unenouvelle bibliothèque?

La bibliothèque de l’École du

Louvre, installée dans son niveau

bas, a été conçue comme une tra-

ditionnelle bibliothèque d’étude et

de rechercheà la fin du siècle der-

nier et doit être repenséecomme un

complexe d’étude et de recherche
contemporain au cœur de l’École
et de sa pédagogie.Chacun sait, en

commençantdesétudesà l’École du

Louvre, qu’il va fréquenter lessalles

decoursetcellesdesmusées.L’aller
et retour entre les deux est notre «

ADN ». Mais la bibliothèque esten

fait le troisième lieu fondamentalde
la vie d’un élève de l’École, c’est
plus qu’un passageobligé, c’est le

lieu de l’autonomie intellectuelle,

enrichissant l’approche sensible
des œuvres par les lectures et les

recherchesqui permettentde com-

prendre en profondeur ce que l’on
voit, de compléter les cours, les tra-

vaux dirigés, les séminaires...

Mais aujourd’hui, une bibliothèque,

n’est plus seulement un endroit où
on lit. C’est àla fois encoretout àfait

cela et beaucoup plus. Les biblio-

thèques actuelles,dansles contextes

universitaires internationaux,
doiventoffrir desespacesdeconsul-

tation multimédia, un accès libre

aux livres, des outils de recherche
digitaux dédiés,la possibilité de tra-

vailler à plusieurs de s’isoler... le

toutdansdesespacesergonomiques,

esthétiques et écoresponsables.
C’est leprojet de l’École duLouvre.

Prolongementde la restructura-

tion des espacesdocumentaires, le

réaménagementdes services docu-

mentaire et informatique a été éga-

lement intégré dans le programme

des travaux pour leur donner les

moyensdeleur développementdans

desespacesadaptés.

Un centrederechercheà l’École
du Louvre ?
La rechercheest indissociable de

l’enseignement. Tout établissement

d’enseignement supérieur les relie,

et ma conviction intime, moi qui

ai été longtemps enseignante-cher-

cheuse, estque l’on nedonnejamais

un meilleur cours que lorsqu'il est

issudela rechercheque l’on conduit
parallèlement.Mon prédécesseur,

Philippe Durey, a eu la conviction

qu’il fallait renforcer la visibilité de

la rechercheau sein de l’École, une

recherchespécifiqueconduite au

plus près descollections de musée,

des biographies d’objets, de la

muséologie... Il a créé une équipe

de recherchequi s’est développée,

non seulementen animant des pro-

jets derecherche,avecde nombreux

partenaires, mais en accompagnant

les doctorants, par des ateliers
méthodologiques,des séminaires
d’actualité, du suivi individuel...

Un nouveaupasestdoncaujourd’hui
franchi aveclacréationd’un véritable

Centre de recherche,sesbureaux et

sa capacité d’accueil de chercheurs

étrangers,pour unedynamique sup-

plémentaire au développement des

projets !

Unecafétéria
Enfin,pasdevie d’unecommunauté,

d’élèves, d’auditeurs, d’enseignants
et de chercheurssans rencontres
informelles, et pas de lieu plus

adapté, pour cela, qu’une cafétéria

! La nôtre est très fréquentée, très

appréciée, mais nous considérions

que son aménagementpouvait être
amélioré. Certes, nous ne la trans-

formerons jamais, pour des raisons

de place,en un espacede véritable

restauration,mais l’objectif d’en
faire un « tiers lieu »original, ouvert

sur denombreux échangeset usages

alternatifs.

Et commentfinancer
untel projet ?

Un tel projet n’aurait pu voir le jour
sans le soutien d’un mécène.Ainsi

dans cet ambitieux programme de

travaux, le réaménagementde la

bibliothèque, des services docu-

mentaire et informatique, etla créa-

tion du Centre de rechercheont été

rendus possibles grâce à M. Majid

Boustany,fondateur et président

de la Francis Bacon MB Art Foun-

dation, avec le plus important sou-

tien jamais alloué à une institution

d’enseignement du ministère de la

Culture. Un soutien actif, engagé,

qui trouve aujourd’hui un nouveau

et exceptionnel prolongement avec

le don par notre mécène de deux

Optimiser les espacesde la bibliothèque, d’actualiserla politique documentaire
et d’adapterlefonctionnementen lien avec lespratiquesdedemain.
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œuvresd’Antony Gormley Witness

VII et Witness VIII, sculpturesins-

tallées au cœurde la bibliothèque,

du grand chevalet ayant appartenu

à Francis Bacon, provenant de son

atelier parisien et positionné dansle

vestibule de la bibliothèque etd’une
photographie originale de JesseA.

Fernandez(Francis Bacon dans son

atelier de 7 ReeceMews, Londres

1977)qui marqueral’entrée du nou-

veau Centre de recherche.

QuestionsàMajid Boustany
Majid Boustany est mécènedupro-

jet et président de la Francis Bacon

MB Art Foundation.

Quelssontvos liens avecl’École
du Louvre ?

J’ai conclu en 2016àtravers maFon-

dation, la FrancisBaconMB Art Foun-

dation Monaco,unpartenariatqui per-

met d’octroyer, touslesquatreans,une

bourse de rechercheà un doctorant

de l’École du Louvre dont les travaux

portentsurlepeintreFrancisBacon ou

ayantun lien directavec l’artiste. La

même année,j’ai été invité à donner
une conférenceà l’École du Louvre

sur « Francis Bacon, Monaco et la

culturefrançaise»àl’occasionde l’ex-

position Bacon organiséepar le Gri-

maldi Forum à Monaco, sous l’égide
dema Fondation.Cespremièrescolla-

borations m’ont faitdécouvrir uneins-

titution passionnanteetsingulière,atte-

nante auplus grandmuséedu monde,

et à proximité d’institutions muséales

majeures,ainsi qu’un modèle unique

detransmissionetdesenseignantspas-

sionnés par leur missionpédagogique.

Comment êtes-vousdevenu

le mécènedece projet ?
Dans le cadrede ma première col-

laboration avec l’École du Louvre,

j’ai rencontréClaire Barbillon qui

prenait sesfonctionsde directrice en

2017. J’ai tout de suite été fasciné

par son parcoursoriginal, son envie

de transmettreet sesambitions pour

l’avenir de l’établissement.Nous

avons longuement échangé sur
divers sujets en rapport avec l’art,
l’École, sa pédagogie,sesprojets et

sesélèves.Lorsqu’en 2018 elle m’a
fait part de son souhait de lancer
un vaste programme de travaux au

cœur du Palais du Louvre sur le

site de l’aile de Flore comprenant le

réaménagementde la bibliothèque,

desservices informatique et docu-

mentaire, et la création d’un centre

de recherche,j’ai immédiatement
étéséduitpar ce projet visionnaire et

peu de temps après,j’ai proposé de

le soutenirdanssonensemble.

Je dois par ailleurs avouer que

ma décision de financer cet ambi-

tieux programme vient aussi de

ma passion pour le plus franco-

phile des peintres anglais : Fran-

cis Bacon. Il a vécu et travaillé à

Pariset était un visiteur régulier
des musées parisiens,notamment

du Musée du Louvre. Certaines
œuvres du Louvre furent d’ailleurs
des sources d’inspiration pour

ses proprestoiles. Cette confron-

tation directe aux œuvres, credo

de l’étude de l’histoire de l’art à

l’École du Louvre, était au cœur

de sa méthode de travail. Dans le

cadre de ce projet, vous avez fait
une donation à l’École du Louvre

de plusieursœuvresd’art.

Pouvez-vousnousen dire
davantage?

Eneffet, en offrant desœuvres d’art
àlabibliothèque de l’École, j’ai sou-

haité faire rentrer l’art dans ce lieu

fondamentalde la vie d’un étudiant.

Deux sculptures de l’artiste anglais

Antony Gormley, Witness VII et

Witness VIII, viendront habiter ce

lieudédiéàl’étude et àla recherche,

et un grandchevaletayant appartenu

à Francis Bacon, provenant de son

atelier parisien, serapositionné dans

le vestibule de la bibliothèque.

Lieux et dates
1882Création de l’École du Louvre, installée dans l’ancien appartement

du Général Fleury,Grand Écuyerde Napoléon 111.

1907Devant l’affluence desélèveset desauditeurs,lescours sontdispen-

sés dans le muséemême, au pied dela Victoire deSamothrace.

1929Avec plus de 1000inscrits, l’École est réaménagéeau rez-de-chaus-

sée de la courLefuel, dansl’ancienne écurie des aidesde campdu Palais.

1932Des locaux sont affectésà l’École du Louvre, cour Visconti.

1970 Aménagement de l’amphithéâtrede Flore dans l’Aile de Flore

(actuellementamphithéâtre Cézanne).

1972 Installation de labibliothèque dansl’Aile deFlore.

1994 Ouverture de l’amphithéâtre Rohan (sousle jardin du Carrousel),

complexe d’enseignementde 600 places(architectes : Daniel Kahaneet

Guy Nicot).

1998 Ouverture de l’École du Louvre au sein du PalaisduLouvre, dans

sesnouveauxlocauxde l’aile deFlore, PorteJaujard,sur plus de5 000m2

(architecte : Antoine Stinco).

2014Réaménagementde l’amphithéâtre Rohan (sousle jardin duCarrou-

sel), complexe d’enseignementde 600places(architecte : Étienne Dufaÿ).
2021 Ouverture de la Maison desélèvesde l’École du Louvre pour loger

des élèvesboursierset/ ou élèvesen précarité économique et sociale(42

résidentsen 2021-2022, 50 prévus en 2022-2023) rue de Condé. 75006

Paris.

2022 Réaménagementde la bibliothèque, des services documentaireet
informatique, créationducentrede recherche,réaménagementde la café-

téria (architecte : Heleen Hart).
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Quellessont
vosautresactions

philanthropiques?

J’ai créé en 2014 la FrancisBacon

MB Art Foundation, une institu-

tion à but non lucratif ayant voca-

tion à promouvoir une meilleure

compréhension de l’œuvre, de
la vie et de la pratique picturale

de Francis Bacon, en portant une

attentionparticulière à la période

durant laquelle il vécutet travailla

àMonaco et en France. Les actions

philanthropiquesde cette Fonda-

tion comprennent le soutien à la

recherche et aux artistes, par l’oc-
troi d’une bourse de rechercheà
un doctorant de l’École du Louvre

et d’une bourse de soutien à un

diplômé de la Villa Arson. L’aide
à la publication et aux documen-

taires sur Bacon et la participa-

tion à des expositions liées à l’ar-
tiste britannique, en collaboration
avec des institutions nationales et

internationales font aussi partie

des missionsde ma Fondation. Par

ailleurs, celle-ci ouvre ses portes

toute l’année aux chercheurs et

aux historiens de l’art ainsi qu’au
public dansle cadrede visites gui-

dées et gratuites.

J’ai également créé en 2020 un

fonds de dotation avec le Musée
du Louvre dédié à la conservation

et à la valorisation descollections

de la prestigieuseinstitution pari-

sienne. Les revenus de ce fonds

ont pour vocation de soutenir la

restaurationd’œuvres du Louvre

que Bacon admirait au cours de

sesnombreuses visites et dont cer-

taines eurentune influence sur son

propre travail.

Je suis récemment devenu mécène

du Fonds de dotation de l’École du

Louvre en faisant un don au capital

pour lui permettre de pérenniser

sesactions.

Quel estvotre souhait

pour ce projet ?

Mon souhait le plus cher,
aujourd’hui, est que cet ambitieux
projet architecturaloffre à l’École
du Louvre un atout stratégique

essentielpour son futur rayonne-

Le mot
« Au-delà d’une réponse adaptée

à une programmation préciseet

exigeante,notre ambition archi-

tecturale fut celle d'unedémarche

radicale de clarification, visant à

magnifier les volumes originels

noyés dans une successiond’amé-
nagements intérieurs. L’architec-
ture du XIXe se révèle dans son

architecture de voûte et de pierre

calcaire jaune, continuités de
murs et plafonds, murs épais en

pierre striée, sol en comblanchien,

lumière tamisée liée à l’encaisse-
ment de la bibliothèque dansle saut
du loup. L’ensemble de la grande

galerie abritant la bibliothèqueet

les espacessousvoûtesdes services

documentaires est entièrement
libéré des précédentsagencements.

Ces interventions de dépose sont

accompagnéesd’une réflexion et

d’un traitement sur mesurepour
apporter une nouvelle ambiance à

travers un travail sur la lumière et

le mobilier sur mesure. Sur le plan

programmatique, la cafétéria se

voit agrandieet làrgementadressée

aux usagers,par la mise en œuvre

d’un escalier-estrade sur le grand

hall. Les servicesdocumentaires

sontquant à eux réorganisésautour

d’un système élégant de menuise-

ries acier épousantles formes de

voûtes, multipliant les possibilités

d’usages tout en maintenant des
apports lumineux contraints. La

bibliothèque est de soncôté, réins-

tallée sur l’ensemble de la grande

galerie. Autrefois partiel, l’en-
semble du plateau est entièrement

ouvert à tous les publics, compris

magasinsde stockage. Le centre

de rechercheprendplace au centre

de ce dispositif, accompagnéd’une
nouvelle salle deformation. »

HeleenHart,

architecte

La cafétériaa étérénovée,reconfiguréeen un « tiers lieu »

deconvivialité et d’échange.
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